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ADRESSE 

DU  COMITÉ  GENERAL, 

Permanent 

VE  LA  %^1LLE  VE  CaeN  , 

A L’ASSEMBLEE  NATIONALE. 


J^OSSEIG  N EURS^ 

Rendant  ces  tems  défaftreux  , occupé 
fans  relâche  à lutter  contre  l’orage , à fuppléer 
à l’abfence  des  Loix , devenues  fans  vigueur , 
& à faire  oublier  , à fa  trifle  Patrie , les 
horreurs  d’une  difette  cruelle  , Le  Comité 
Général-Permanent  de  la  Ville  de  Caen  , 
retrouve  enfin  fa  voix,  & faifït  un  inftantde 
calme  pour  vous  témoigner , Nosseigneurs, 
fon  refpeâ:  fa  reconnoifiance. 
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Appelles,  par  des  caufes  imprévues,  à la 
régénération  du  plus  puiflant  des  Empires 
devenus  créateurs  d’une  Monarchie  nouvelle, 
chargés  de  préparèr  dans  l’avenir  les  grandes 
defHnées  , vous  avez  été  vous-mêmes  étonnés 
de  vos  travaux.  Vous  avez  accéléré  la  marche 
trop  lente  de  la  Nature  , & franchilTant  tout- 
à-coup  un  efpace  immenfe  , l’Hiftoire  , per- 
dant le  hl  des  évènemens  ordinaires , croira 
s’être  endormie  pendant  des  fiécles. 

L’œil  perçant  de  la  Philofophie  eût -il  ja- 
mais pu  prévoir  que  le  règne  de  Louis  XIV 
fût  fiiivi  de  û près  des  jours  de  la  Liberté? 
Toutes  les  Puiffances  étonnées  , les  yeux  fixés 
fur  vous,  Nosseigneurs,  attendent  en  fuf- 
pens , le  développement  du  noble  édifice  que 
vos  màins  doivent  confolider. 

La  France , fous  le  dernier  de  nos  Rois , 
avoit  le  coloris  & la  foiblefTe  de  l’enfance  ; 
confiée  à vos  foins  , elle  va  acquérir  la  vi- 
gueur & l’énergie  d’un  corps  robiifle  Sc  fort  : 
mais' par  une  Loi  commune  à tous  les  êtres  , 
& dont  nous  ne  reifentons  que  trop  les  ef- 
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fets  , fouvent  le  paffage  de  la  puberté  à 
l’adolefcence  eft  terrible. 

C’efl  pendant  ces  momens  d’une  fermen- 
tation fourde , au  milieu  des  chocs  oppofcs 
des  intérêts  particuliers  contre  l’intérêt  géné- 
ral 5 que  vous  avez  fait  précéder  , par  des 
Décrets  que  la  France  refpeéle  , le  nouveau 
régime  que  vous  allez  lui  donner. 

Ces  Loix  5 vous  les  avez  pefées , Nossei- 
gneurs , dans  la  haute  fagefle  de  vos  con- 
feils.  L’impérieux  afcendant,  la  force  irréfifti- 
ble  des  circonftances , vous  les  ont  montrées 
nécelTaires. 

Piiiflent^-  elles  n’être  que  les  premières  no- 
tions d’un  Code  , qui  doit  fervir  un  jour 
d’exemple  à l’Univers  ! 

^PuilTent-elles  ramener  dans  nos  climats  la 
paix  6c  l’abondance  , dont  l’abfence  nous  a 
caufé  tant  de  maux , &c  rappeller  à l’obéif- 
fance  un  Peuple  doux,  que  la  faim  Sc  le 
défefpoir  ont  entraîné  à des  excès  jufqu’alcrs 
inconnus  f 
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PuifTent-elles  , enfin , accélérer  la  formation 
fi  défirée  des  Affemblées  Provinciales , la  régé- 
nération de  nos  Municipalités  qui , à votre 
exemple,  abdiquant  les  anciens  préjugés  , pour- 
ront concourir  efficacement  à vos  vues , & 
s’occuper  des  détails  que  vos  grands  travaux 
ont  préparés  ! 

Lorfque  la  voix  d’une  Mere  en  allarmes' 
implore  notre  fecours , pourrions-nous  n’être 
pas  attendris  ? Quel  Français  feroit  infenfi- 
ble  aux  maux  qu’éprouve  fa  Patrie  ? Nous 
ofons  le  dire  , il  n’eft  aucun  de  nous  qui  ne 
fe  trouve  heureux  de  contribuer,  par  quelques 
facrifîces , à faire  oublier  à la  France  fes  mal- 
heurs, &c  à lui  faire  reprendre  une  fplendeur 
nouvelle* 

Mais  c’efi  fur-tout  à vous , Nosseigneurs  ; 
repréfentans  d’un  Peuple  devenu  libre , à re- 
doubler d’efforts  ; Minières  & proteâeurs  de 
l’Etat , vous  n’abandonnerez  pas  fon  Temple 
& fes  Autels.  Vous  ne  l’avez  point  oublié  ce 
ferment  augufle , qui  vous  a enchaînés  au  bon- 
heur de  la  Patrie*  Qu’un  vertueux  courage 


foiitienne  vos  travaux.  Fidèles  aux  devoirs 
facrés  que  vous  vous  êtes  impofcs  , de  vils 
intérêts  ou  une  crainte  honteufe  ne  vous 
feront  point  déferter  lâchement  le  pofte  qui 
vous  a été  confié. 

Les  dangers. . . , fouvent  ils  font  imaginaires; 
la  frayeur  grofîit  les  objets:  c’eft  d’ailleurs  par 
votre  union,  par  une  étroite  intelligence,  que 
vous  pouvez  déconcerter  les  mefiires  de  nos 
ennemis  communs.  Il  eft  des  rangs  où  il  n’eft 
pas  permis  d’être  acceffible  à la  crainte.  Quand 
les  Romains  effrayés  abandonnèrent  leur 
ville  à nos  braves  aïeux , vit-on  s’enfuir  les 
anciens-  Sénateurs  ? 

Quelles  palmes  glorieufes  vous  attendent  ^ 
Nosseigneurs  , lorfqif après  avoir  été  les 
arbitres  de  nos  deflinées , après  avoir  confom- 
mé  le  o;rand  œuvre  de  la  reflaiiration  & du 
falut  du  Royaume  , vous  reviendrez  vous 
repofer  au  fein  de  vos  familles  ^ heureux  du 
bonheur  public  devenu  votre  ouvrage  ! 

Quoique  votre  nom  feul , déformais , porte 
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l’éloge  5 nous  croyons  devoir  décerner  à votre 
héroïque  confiance  , l’honneur  & les  avan- 
tages de  la  NoblefTe  perfonnelle.  Nous  par- 
ticiperons nous-mêmes  à votre  gloire  , en 
fixant , par  notre  vœu , l’époque  mémorable 
dans  nos  fafles  , où  la  NoblefTe , ceffant  d’être 
le  prix  de  l’or  ou  de  l’intrigue  , ne  pourra 
plus  être  acquife  que  par  des  fervices  & par 
des  vertus. 

Nous  Tommes  avec  le  plus  profond  ref: 
peêl , 

/ÇOSSEIGNE  U R S 

Vos  très-humbles  & très-obéîf- 
fans  ferviteurs  , Les  Mem- 
bres du  Comité  Général-Na- 
tional delà  ville  de  Caen. 

Signés , BOUGON-LONGRAIS , Ficc-Préfid. 
l’Abbé  DE  JuMiLLY  , Langrais  , P.  M.  Fau- 
connier 5 Cauvet  5 Bretoure  , Penon  , 
M.  LE  Moine  , Denize  , Meritte  , Cécire 
le  jeune  , André  , Lenjalley  , Guelle  3 
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Desjardins  , Desmalis  , l’Abbé  Pinçon  le 
jeune  , Boiszerard  , La  Garenne  , Os- 
mont,  Le  Fauconnier  Taîné  , F.  Guiu 
SERT,  Charles  Lhonoré  , Le  Bey,  Bazire  , 
\ Levesque  , Melion  , Marie  , Avocat  ; 
P,  F.  Marie  , Le  Moine  , Cahagnet  , 
VïLLY , Le  Gras  , Le  Roux  , J.  Noury  , 
Breb AM  fils  aîné  , J.  Güeroult  fils , Costy  , 
Ch.  Longuet  , Hebert  Prêtre  , Joseph  , 
PiCQUOT  , Auvray-de~Coursanne  l’aîné, 
Gautier-Desveaux  Préfident  du  Bureau  Mi- 
litaire , Gueroult-de-Lapalliere  , C.  J. 
PoTREL , Poulain  , Blutel,  Jamtel  le  jeune, 
Le  Tellier  , Laplanche,  J.  L.  Quesnot  , 
CuQUEMEL , De  Saint-Martin  , Le  Prieur- 
Dujardin  , P.  Berjot  , Hermerel-Dujar- 
DiN , Pitet  l’aîné , Le  Dome-Faviere  , N. 
Langlois  , A.  C.  de  St.-Jean  , M.  Berjot  , 
Germain  , Le  Masson  fils  , Le  Baron  , 
Fauvel  le  jeune , Davou  ; & Gueroult  , 
Secrétaire  en  chef. 


A Caen  , de  Hmprimerie  de  G.  LE  ROY , feui 
Imprimeur  du  Roi  & du  Comité  National» 


